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Catéchuménat du diocèse d’Arras 
 

APPEL DECISIF  Rang du Fliers 26 février 2012 
 

 

«Donnez-leur vous-mêmes à manger. » 
Mc, 8,34-44 

 

Pour préparer… 
 
 

Evangile de Jésus Christ selon Saint Marc 6, 30-44 

30 Les Apôtres se réunissent auprès de Jésus, et lui rapportent tout ce qu'ils ont fait et enseigné.  
31 Il leur dit : « Venez à l'écart dans un endroit désert, et reposez-vous un peu. » De fait, les arrivants et les 
partants étaient si nombreux qu'on n'avait même pas le temps de manger.  
32 Ils partirent donc dans la barque pour un endroit désert, à l'écart.  
33 Les gens les virent s'éloigner, et beaucoup les reconnurent. Alors, à pied, de toutes les villes, ils coururent là-
bas et arrivèrent avant eux.  
34 En débarquant, Jésus vit une grande foule. Il fut saisi de pitié envers eux, parce qu'ils étaient comme des 
brebis sans berger. Alors, il se mit à les instruire longuement.  
35 Déjà l'heure était avancée ; ses disciples s'étaient approchés et lui disaient : « L'endroit est désert et il est déjà 
tard.  
36 Renvoie-les, qu'ils aillent dans les fermes et les villages des environs s'acheter de quoi manger. » Il leur 
répondit :  
37 « Donnez-leur vous-mêmes à manger. » Ils répliquent : « Allons-nous dépenser le salaire de deux cents 
journées pour acheter du pain et leur donner à manger ? »  
38 Jésus leur demande : « Combien avez-vous de pains ? Allez voir. » S'étant informés, ils lui disent : « Cinq, et 
deux poissons. »  
39 Il leur ordonna de les faire tous asseoir par groupes sur l'herbe verte.  
40 Ils s'assirent en rond par groupes de cent et de cinquante.  
41 Jésus prit les cinq pains et les deux poissons, et, levant les yeux au ciel, il prononça la bénédiction, rompit les 
pains, et il les donnait aux disciples pour qu'ils les distribuent. Il partagea aussi les deux poissons entre eux tous.  
42 Tous mangèrent à leur faim.  
43 Et l'on ramassa douze paniers pleins de morceaux de pain et de poisson.  
44 Ceux qui avaient mangé les pains étaient au nombre de cinq mille hommes. 
 
Evangile de Jésus Christ selon Saint Marc 8, 1-10 

01 En ces jours-là, comme il y avait de nouveau une grande foule de gens, et qu'ils n'avaient pas de quoi manger, 
Jésus appelle à lui ses disciples et leur dit :  
02 « J'ai pitié de cette foule, car depuis trois jours déjà ils sont avec moi, et n'ont rien à manger.  
03 Si je les renvoie chez eux à jeun, ils vont défaillir en route ; or, quelques-uns d'entre eux sont venus de loin. »  
04 Ses disciples lui répondirent : « Où donc pourra-t-on trouver du pain pour qu'ils en mangent à leur faim, dans 
ce désert ? »  
05 Il leur demanda : « Combien de pains avez-vous ? » Ils lui dirent : « Sept. »  
06 Alors il ordonna à la foule de s'asseoir par terre. Puis, prenant les sept pains et rendant grâce, il les rompit, et il 
les donnait à ses disciples pour que ceux-ci les distribuent ; et ils les distribuèrent à la foule.  
07 On avait aussi quelques petits poissons. Il les bénit et les fit distribuer aussi.  
08 Ils mangèrent à leur faim, et, des morceaux qui restaient, on ramassa sept corbeilles.  
09 Or, ils étaient environ quatre mille. Puis Jésus les renvoya.  
10 Aussitôt, montant dans la barque avec ses disciples, il alla dans la région de Dalmanoutha.  
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Qui est Marc ?... 

Marc est d’origine juive. Il n’est pas l’un des Douze apôtres qu’il a sans doute rencontrés à Jérusalem. Il 
accompagne un peu Paul au début de ses voyages, puis Pierre. 

Après la mort de celui-ci, crucifié à Rome en 64, sous Néron, les communautés chrétiennes demandent à 
Marc d’écrire ce qui concerne le Seigneur, car les premiers témoins disparaissent et il faut garder le souvenir de 
ce qui s’est vécu. 

Dans les années 70, Marc sera le premier à rédiger un ouvrage qu’il appelle Bonne nouvelle concernant 
Jésus, le Christ, le Fils de Dieu. (En grec Bonne nouvelle se dit Evangile et c’est le nom qui sera retenu). Marc 
écrit certainement à Rome. Il connait les chrétiens qui y sont alors persécutés : des Juifs, des Grecs, des 
Romains, des esclaves et des hommes libres.  

Pour soutenir ses frères et sœurs dans la foi, Marc montre que Jésus annonce le Règne de Dieu tout 
proche. Rejeté et persécuté, il vient servir et sauver tous les hommes. 

 
 

Quelques pistes du Père Emile Hennart… 

 
On peut lire ces 2 récits comme des étapes dans l’histoire de Jésus, comme des étapes dans 

« l’éducation » des disciples ; mais aussi comme un moment de grâce et de don. 

Après avoir été envoyés en « mission » localement, Mc 6, 7-13, les disciples reviennent et Jésus les 
invite à se mettre « au vert » pour en reparler…Mc 6, 30-33. 

Une première fois des gens viennent et Jésus les nourrit. Mc 6, 34-44. 

Ensuite, Jésus et les disciples partent en territoire païen, Mc 6, 45. On trouve alors les récits de la 
guérison de l’enfant d’une syro-phénicienne, Mc 7,24-30, puis la guérison d’un sourd-muet, Mc 7, 31-37. 

Vient alors un second récit de multiplication des pains. C’est Jésus qui attire cette fois l’attention des 
disciples. A nouveau, il nourrit la foule. Ensuite, Jésus repart en barque avec ses disciples. 

Ils discutent des derniers évènements, Mc 8, 14-21, mais les disciples n’en comprennent pas le sens. 
C’est seulement après la résurrection qu’ils commenceront à comprendre et célébreront à leur tour l’eucharistie, 
leur merci à Dieu, comme l’avait fait Jésus qui propose l’eucharistie à tous. 
 
 
Se demander ce qu’on aime et ce qui étonne dans ce récit. Ensuite, pour porter plus d’attention au texte :  

Quels sont les différents personnages du texte ? 

Que font-ils que disent-ils ? 

 Jésus interpelle les disciples ; est pris aux entrailles, demande ce qu’ils ont, fait asseoir les foules, prend 
les pains, rend grâce, les rompt et les donne aux disciples pour qu’ils les donnent aux foules (place des 
disciples indispensable : ils sont médiateurs). Puis, Jésus renvoie les foules à leur quotidien et lui-même 
ne se laisse pas enfermer par la popularité qu’il soulève : il repart, ailleurs.  

 
 Les disciples : objection sur le possible ; on sent les disciples inaptes à répondre d’emblée à l’attente 

des gens ; Les deux démarches sont initiées par Jésus. Allez voir ; allez distribuer… 
 
 Les foules. Depuis 3 jours, elles restent auprès de Jésus. Certains viennent de loin. On donne le chiffre 

de 4.000 
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Les chiffres : 3, 7, 4.000 

 3 : allusions discrètes des trois jours avant la résurrection. 
 
 7 : chiffre traditionnel pour désigner les nations païennes (Gn 10, 1-32), mais aussi chiffres des serviteurs 

appelés par la communauté pour le service des veuves d’origine étrangère (Actes 6) 
 
 4.000 : 4, chiffre des points cardinaux, donc de l’universalité, multiplié par mille. Le repas est donc 

adressé à l’univers tout entier. Au verset 3, venus de loin est une expression biblique qui évoque les 
nations païennes. Cf Josué 9, 6-9 ; Isaïe 60… 
Jésus a ouvert le repas messianique aux étrangers du peuple élu : les païens comme les Juifs sont 
convoqués Jésus n’est pas venu rassembler et nourrir seulement le peuple juif 

 
 

Faire des liens avec la liturgie eucharistique 
 

Jésus part du « fruit du travail des hommes », d’un « petit quelque chose » pour donner beaucoup. Il donne à 

manger à la foule qui est rassasiée et il en reste encore. 

Un peu de pain, quelques poissons : Un peu pour la multitude. (Le poisson est la viande du pauvre à l’époque de 

Jésus) 

 

A l’offertoire : un peu de pain, un peu de vin pour lequel nous remercions Dieu « Tu es béni Dieu de l’univers toi 
qui nous donne ce pain, ce vin ». Nous les présentons à Dieu, pour qu’ils deviennent « pain de vie (Jn 6, 25- 35) 
et vin du royaume éternel (Jn 15, 1-17) » 
 
Dans le texte : « prenant les sept pains et rendant grâce, il les rompit, et il les donnait à ses disciples pour que 
ceux-ci les distribuent ; et ils les distribuèrent à la foule. » 
 
A la consécration : Nous faisons mémoire de la scène, dernier repas pris par Jésus avec ses disciples, avant sa 
mort (1 Co 11, 23- 26). C’est le moment fondateur de l’Eucharistie que l’Eglise a toujours continué à célébrer 
« faites cela en mémoire de moi », offrant ainsi à toute l’humanité de pouvoir se nourrir à la table de la Parole de 
Dieu et à la table eucharistique « Prenez, et mangez en tous, // prenez, et buvez en tous, car ceci est la coupe 
de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude » 
 
 
A l’offertoire, avec l’apport du pain et du vin, c’est alors toute ma vie que j’offre, que j’apporte sur l’autel. 

A la consécration, dans le pain et le vin, c’est donc toute ma vie offerte qui, sanctifiée par l’Esprit Saint, est 
appelée à devenir eucharistique, pain de vie et vin du royaume éternel dans mon quotidien, auprès des frères à 
qui Jésus me renvoie. 


